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Spécificités des Hauts de l'Ouest en terme d'usage de l'espace : 
le cas de l'élevage et de l'agriculture 

Marc Piraux 
Cirad Pôle Padef, BP 20, 97408 Saint Denis de la Réunion 

Les Hauts de l'Ouest couvrent une zone de 4000 ha 
de SAU, comprise entre 700 et 1 200 m d'a ltitude. Elle 
compte environ 1 500 exploitations et se situe entre le 
pér imètre irrigué pour la limite inférieure et la zone 
ONF pour la limite supérieure. Dans sa partie basse, la 
zone de polyculture - élevage domine, ell e fa it place à 
de l'é levage allaitant extensif en altitude ( de l'é levage 
laitier est toutefois présent mais en minorité). 

• Une grande diversité des situations 
Les Hauts de l'Ouest const ituent une réa lité p luriell e, 
complexe du fa it de sa population pluriethnique, des 
multiples systèmes agr icol es (à base de canne à 
sucre, de géranium ou de diversification), des 
diverses spécificités loca les, qui sont sources de 
richesse, mais auss i de contradictions et de con flits 
poss ib les. Certa ins terroirs sont marqués par un 
enclavement et un retard d' infrastructure. D 'autres 
conna issent des dynamiques de diversification part i­
eu I ièrement fortes. 

On ass iste à une partition forte de l'espace, consé­
quence de l' histoire de la zone et de la grande varia­
bilité alt itudinale. Depuis la mise en place du PAH, 
une agricu lture professionnelle s'est développée. 
C'est notamment le cas pour l'é levage bovin dans la 
frange supérieure de la zone. 

Le contexte de production se caractér ise par un 
nombre important de petites exp loitations fami li ales 
fortement diversifi ées et fragil es d' un point de vue 

économique. Même si leur nombre diminue inexora­
blement, leur contribution à l'emploi est importante. 
Au-dessus de 660 mètres, les exp lo itations à base de 
canne à sucre, dont les rendements sont fa ibl es, ont 
un avenir incerta in . Peu d'efforts en matière de sélec­
tion variéta le ont en effet été réa li sés jusqu'à présent. 
D ' une manière identique, un grand nombre d'exploi­
tations agricol es à base géranium ont disparues et ont 
fa it p lace à de la fri che. Ces espaces constituent des 
réserves de terres importantes pour la canne à sucre 
et l' instal lation de jeunes en pol yculture mais ce sont 
aussi des terres convoitées par les éleveurs. 

• Des contraintes sociales fortes 
Peuplés de prés de 35 000 habitants, les Hauts de 
l'Ouest représentent plus d' un quart de la population 

des Hauts de l' il e. M algré les actions de développe­
ment conduites, la situation de ses habitants reste pré­
occupante, au niveau soc io-économique (fort taux de 
chômage, supérieur à la moyenne de l' il e, fa ible 
niveau de formation ... ) et des conditions de vie 
(confort insuffisant, précarité du bâti et des statuts, peu 
de décohabitations .. . ). Le fonctionnement soc ial de 
l'Ouest hérite, en effet, d'un mode d'organisation né 
de la société de plantation, aujourd'hui démantelé 
mais dont la popu lation est encore empreinte (classe 
de petits propriétaires, première génération de popula­
tion qui a accédé à la terre; attachement particuli er de 
la population à la terre; les quarti ers " anciens camps 
" comme lieu d'identification ; les formes de relations 
unilatéra les entre gros propriétaires et colons comme 
frein aux changements techniques et sociaux). 

• Une concurrence sur le foncier 
Outre les ressources en eau qui sont limitées, et dont 
il fa udra s'assu rer du partage équ itable entre ces dif­
férents usages, l'Ouest connaît une structure foncière 
qui combine mitage des terres et maintien de vastes 
surfaces en frich e, et donc potentiell ement de terres 
valorisab les par l'agriculture. L'utilisation du fonc ier 
est une source de conflit. L'agrandissement des éle­
vages vers les parti es basses de la zone pose problè­
me car, dans la plupart des cas, ces systèmes 
consommateurs d'espace présentent des résultats 
techniques et économiques moins intéressants que 
pour l'agr iculture, part iculièrement en terme de ren­
tabi I ité à l' ha. Cette situation n'est pas compatible 
avec les enjeux de création d'emploi. 

• Des enjeux majeurs de développement 
Le maintien de l'agriculture vital pour la zone 

L'agr iculture, dans sa composante multifonctionnell e, 
répond à un certa in nombre d'enjeux pour le terri­
toire concerné: 

Un enjeu d'aménagement: en préservant un espace 
vivant et entretenu grâce aux agri culteurs, c'est per­
mettre le mainti en de la population donc d' un tissu 
socia l et économique qui parti c ipe au rééquilibrage 
entre les territoires de l'île; 

Un enjeu économique et socia l : en assurant à une 
partie de la population une activité et une source de 



revenu , ce qui suppose de conserver une certa ine 
compétitiv ité pour les productions soum ises à une 
concurrence extérieure (fruits et légumes, produc­
tions an imales) ; 

Un enjeu environnemental : en conservant des pay­
sages de qualité, en maintenant une biodiversité, en 
1 uttant contre la fermeture du paysage ; 

Un enjeu socioculturel : en revalorisant le patrimoine, 
l'identité cu lturell e et l' image des Hauts. 
Intégrer la réflexion dans une politique globale 
d'aménagement 
La dynamique actuell e favorise la concentration des 
exp loitations et une disparition des plus tradition­
nelles. Pour des raisons de maintien d'emploi et 
d'équi libre territorial , il est important de développer 
un dispositif d' accompagnement suscept ibl e de 
maintenir un réseau important d'explo itat ions de 
ta ille modeste. Il faut aussi accompagner les exp loi­
tants en difficultés ou les plus traditionnels. Ces deux 
dernières constitueront en effet le tissu de production 
futur. Leur disparitions ne feraient que contribuer à 
une diminution de l' emplo i ou à une réduction des 
surfaces en canne si el les laissaient p lace à de la 
friche ou si ell es conna issaient un éclatement par 
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division fami liale. Or, la concurrence sur l'espace 
dans les bas est te lle que la conservation des surfaces 
actuell es dans les hauts constituent en enjeu cap ital 
pour la viab ilité de la filière can ne. 
L'espace agr ico le compr is entre 660 et 1000 mètres 
est parti eu I ièrement menacé par l'extension des 
pâturages en altitude et par cel le des quartiers 
urbains des Hauts. L'avenir des exp loitations de la 
zone et plus généra lement ce lui de l' agriculture doit 
nécessairement passé par une définition concertée 
de l' usage de l'espace entre acteurs de la filière et de 
l'aménagement du territoire, élus locaux et population. 
Cela suppose de définir les li eux de concertat ion 
adéquats et les méthodologies à mobiliser pour aider 
à la prise de déc ision. L'élaborat ion d'un système 
d'information peut, à ce titre, être porteur. Il s' agit 
donc de privilégier un réel pa rtenariat, y compr is 
avec les acteurs de développement situés en dehors 
de la sphère agricole (tour isme, animateur de quar­
tier), la communauté de communes et les élu s. 
Réfléchir à des modes raisonnés et concertés de 
l' utilisation de ces ressources est particul ièrement 
intéressant et nécessaire dans une perspective de 
durabilité des systèmes agricoles. 
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